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AFFAIRE  6UIB0RD. 


JUGEMENT   DE    L'HON.   JUGE  JOHNSON. 


30  Septembre  1875. 


I^a.    rëg-le    nimi    annulée. 


Brown,  Appelante,  et  Les  Curé  et  Marguilliers  de  l'Œuvre  et  Fabrique  de  Notre-Dame 
de  Montréal,  Intimés,  et  l'Institut  Canadien,  Appelant  par  reprise  d'Instance. 


JoHMHOsi  J— Il  n'y k Vil  qa'ane  qawtion 
de  procédorn,  et  «lie  m  prétente  inr  une 
r^la  hmi,  «mMte  la  23  da  préMnt  moi*  et 
rapportée  le  37,  ordoniutat  aiu  lotiméii  de 
4onDer  leoM  niacaft  à  l'encoBtra  d'ane 
«letunde  de  condmmiuMion  à  one  amende 

defaooo. 

Le  motif  pour  lequel  oo  demande  qiie 
oatta  rtgW  lolt  dtchué*  ahnliw,  «at  qu'un 
BNfdaMaadMiwpénNBptoira  teaaéde 
otti»  Cour,  eanfmeimeBt un:  t«wmea d'an 

n^  |M  lié  niante  pnr  cans  à  «ni  il  a  ééé 
adraiaé  ;  at  la  raooaM  invnqoé  maintanant 
aa»  fond»  aiir  radiola  1015  da  Code  do 
Procédure,  qui  déclare  qaa  dans  le  oaa 
dlnezécntion  d'an  tel  tfret,  la  personne  à 
qui  ait  adreaaé  peat  dtre  empriaonoée, 
ou  al  o'eat  une  Ofrpoiation  qui  eat  enoanse, 
comme  dam  l'eaptea,  alla  peut  être  con- 
damnée é  une  amende  n'excédant  pas 
$3,000. 

Lk .  snae  dans  la'^nalle  se  présente  cet 
incident,  a  bté,  dans  a«a  ptiases  p'voMen- 
teH,  le  gnjet  de  graves  contestations  dans 
ce  pays  et  en  Âagletana,  relatiTament  au 
droit  des  représentants  do  feu  Joseph  Oui- 
bord  d'obtsnlr  la  aipultura  qu'ils  deman. 
«latent  pour  ses  i«*tes,et  an  jogument  floal 
a  éU  «ndu  par  Sa  Majesté  «n  son  Conseil 
Privé  la  38  novambra  dernier. 

Il  n'eat^MW  n/csssaira  de  revenir  main- 
tenant sur  is  demande  originaire  on  scr  le 
JugesMut  originaire  rendu  en  cette  cause, 
ni  sur  Iss  modifications  qu'ils  ont  snbie* 
dans  les  Oonri  Supérieures  ;  mais  il  se» 
utile  de  voir  de  suite,  quelle  est  la  portée 
exacte  du  décret  final.  J'omettmi  donc  en 
y  Mm-  aUwton,toai  ce  qui  relatn  fimple. 
ment  les  fi4ts  aotérianrs  et  Ja  n'attiremi 
l'attention  des  partien  qoe  sur  ctt  qui  est 
ordonné  par  les  tennsa  mêmes  do  décret 
0>)  décret  ordooM:  "Qa'un  Bref  de  man- 
'•damas  péremptuire  émana  adressé  aux 
•  Curé *t  MarguMur»  itKEwm  H  Fabrinte 
"  d$  Mttrt  Dmm  (fa  ifentrM,i«ur  enjoignant 
"  sur  demanda  à  aux  fkite,  par  on  de  la 
«  part  de  l'Institut  Canadien,  et  sur  pale. 
"  meut  ou  olfre  aux  Intimés,  ût»  fnia  on 


"  honoraires  accoutumés,  da  préparer  ou 
"  permettre  qu'il  8oit  préparé,  une  fosse 
"  dan,«  cette  partie  du  cimetière  dans  la- 
"  quelle  les  rester  aes  catholiques  ronains 
"  qui  reçoivent  la  sépulture  eoclésiastiquu 
■'  sont  ordiuairement  enteirés,  pour  lin- 
«  namatioB  des  restes  du  dit  Joseph  Oui- 
"  bord,  et  que  les  dits  restas  étant  apportés 
«an  cimatiéca,*  oatta  An,  à  une  hani* 
••  laisoanaWs  st  en  temps  oonvanaMa,  lia 
'•  aatarrent  laa  dits  rsstM  dans  la  dite 
•'  yatXit  te  «t-^UbsUéM,  -n  Tiimrttirt 
"  qmis  y  suisnt  entsnés.''  "^ile  étant 
félswlns  at  la  limite  da*  draits  at  oWiga- 
tions  daa  parties  an  cette  eanse,  d'apr««  l«s 
termes  du  décret,  l'Appelsnt  a  bit  émaner 
Xc  30  août  dernier,  un  Brsf  de  mandamus 
péremptoire  ordonnant  aux  Intimés  d'ac- 
complir ce  que  la  décret  lenr  ordnnne  de 
fairr,  savoir  :  "  Que,  sur  demande  à  erx 
"  ftite  pur  on  de  la  part  de  rinstitut  Cana- 
"  dieu,  et  sur  offre  ou  paiement  des  frais 
"  et  honorairsa  accoutuaés,  ils  préparen<;, 
"  ou  permettent  qu'il  soit  préparé  une  fosse 
"  dans  cette  partie  du  cimeiièra  Indiquée 
"  dans  le  décret  pour  l'Inhumation  dus 
"  restes  du  dit  Joseph  Uuibord,  et  que  sur 
"  présentatloD  des  diu  restes  au  dit  ciwe- 
"  tiare,  y  cette  fin,  k  une  heure  raisonnable 
"  et  convenable,  ils  enterrent  les  dits  res- 
"  tes  dans  la  dite  partie  de  ce  cimetièro, 
"ou  permettent  qu'ils  y«oient  enterrés." 
Ce  bref  parait  avoir  été  émis  le  30  août 
dernier,  et  le  même  Jour  rinsUtoNoana- 
dien,  par  ssa  avocats,  MM.  Dontre,  Ooutre 
«t  Hut.;hiaon,  a  signifié  aux  intimés,  un 
avis  les  int  wmant  que  les  restes  de  Qni- 
bord  straient  présentés  au  cimetière  <.;ndl, 
le  3  sept<-mbre,  à  3  heures  de  {'après  .  ,i(« 
et  que  là  et  al<.rs,  les  f<nls  ordinaires  et 
aoooutnmés  leurs  seraient  offerts  et  payés, 
afin  qu'ils  posaent  préparer  on  permettra 
da  préparer,  nue  fo'we  pour  leur  inhuma- 
tion. L'avis  déclarait  de  plnsqne  l'inho. 
mation  straii  requise  avec  les  cérémonies 
religiewea  et  dans  le  lot  No.  873,qni  avait 
été  acquis  pour  Henterremeat  du  dit  Joseph 
Ouibord  et  de  sa  femme.  L'on  voit  parce 
qui  précède  que  le  décret  ordonnait  l'aç. 


oomplisiement  de  plusieurs  choses,  la* 
unes  par  une  des  parties  an  prooèa  laa  an- 
tres par  l'antre.  Il  ordonnait  aux  Intimés 
da  préparer  on  de  permettre  qu'il  fut  préa 
paré  une  foasa  dans  une  certaine  partie  du 
cimetière  at  Ut  d'enterrer  o  i  de  permettre 
d'enterrer  les  restes  de  Joseph  Oaiboni  ; 
at  II  ordonnait  d*  plus  k  l'Institat  de  lUre 
application  aux  intimé  s,  qnaml  il  désire- 
rait âdrs  Mre  cette  iahusMUioa  et  da  teira 
la  palumant  ou  l'offre  das  frais  acooatn. 
.  .  ^  --._.  ^„     ^IMUdaplna 


aux  Intimés,  après  tsi  avis  et  paleasont  ou 
offre,  def«ire  préparer  on  permettra  da 
(Ura  préparer  une  fjaae  et  d'enterrer  on  da 
permettre  d'enterrer  les  dits  restes,  appor- 
tés là  è  une  heure  oonvanabla.  Il  eat  èvl- 
dent  de  plus,  d'après  l'avis  signifié  aux 
Intimés  par  MM.  Dontre,  Doatre  et  Hut- 
chlson,  qu'ils  interprétaient  le  décret  dans 
le  senl  sans  qu'il  soit.  Je  crule,  possible  da 
lui  donner,  aavoir  -  qu'il  était  du  devoir 
de  l'Institut  de  Cdru  application  et  de  payer 
on  offrir  las  frais  at  honoraires  avant  de 
lien  demander  aux  Intimés. 

Les  termes  de  lanr  avis  indiquent  ou  ne 
peut  plus  cUiramantqna  oaa  M  rieurs 
considéraient  l^ffre  on  patem<>'  '  des  frais 
comme  une  condition  priaUble  à  l'acoom- 
plissemmt  par  ia«  Intimés  de  tout  ce  qal 
pouvait  être  requin  d'aux  en  vertu  du  éh. 
cret.  Les  mots  dont  ils  se  servent  sont  les 
suivants  :»  Etfu»  là  et  alon  il  i)otu'*itra 
*' offert  et  pnyttê*  dnt^  et  honoraire*  aecou- 
"  tumé*  a  fefet  que  voue  prtpiHet  -m  per. 
"  fiMttte  qv'U  êoafréptré,  wte/oeê»  «te.  '^  Il 
ne  peut  y  avoir  de  doute  que  les  termes  et 
le  sens  du  décret  sont  ici  admis  et  aooap- 
îés,  en  autant  an  moins  qu'il  s'sgltde  l'of- 
fre et  payement  préalairie  da  droits.  Bons 
un  antre  rapport,  savoir  quant  à  l'endroit 
oh  devait  se  taire  la  paiement  on  l'offre  de 
ces  droits,  il  peut  y  avirfr  un  douta  ■èrienz 

Sound  a  «voir  si  l'Institut  avait  le  dnrit 
e  requérir  les  IntAnéa  de  se  rendra  au 
Cimetiése  pour  y  recevoir  l'ofl^  on  paie, 
ment  de  ces  fkais. 

Mous  avons  établi  ce  que  la  décret  or- 
donnait et  ce  que  rinsUtot  nar  ses  avocat* 
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M4ti4nltlMlnilm«f«i«  lUra.    Mowmhi. 
WM  doM  arilTw  ■•hitoMat  k  U  Bèlto 

iMBt  «t  d*  ta  m«gM  BMiiltea  quo  Je  |>.| 
déjà  «pportjL  l'émtoloB  da  Bnf  f/îla" 

I  aooomiMgnMt,  •»««  taHl  nn«  copie  do 
dèort»  iDforaut  lei  lotlnto  qii  U  2  Sw- 
î!f.i^  '••'•••»  de  Oulbort  ■«Je.t  tX 
■•ntéjaa  Olmetlèie,  od  leermiiIear^T 
ndMt  offerte,  et,  où  iU  Mmlent  nqali  4'„j. 
conpllr  oeque  le  dterét  ordooMit:  U 
IMgla  oouiirnt  eniaita  rtnoooi  auo  |ee 

rUT  ??*  ***  ?»**••«•.  ««  Jour  A  henre 
».  d^oé•  M  q«o.  -  II.  i  fu«£rpM«d«lH 

•Uni  f  rnéM  et  teuuee  tomiat,  nonob:-. 
"  tout  ift  noliUcatlo  là  «t  «lore  fUte  pat 
2  i  ^^  ?^  d*eexéeuti«n  <U  M  B\^, 

u  «r*  •'^'•'  •'"  ••"'  f^Prt-""»"»!  dM  lotU 
«  né.  qai  M  trouvât  mur  Im  lieu,  que  ki 

«  «tra  inhum  •,  «t  qae  leidita  nitet  nefo- 
«•nntpw  inhoméiiukialunBtiuportét 
"  à  ta  voate  où  ita  •T.irat  eu  «néMeoi». 
™*_J'*'*^  ^  •*•  "•  «ont  «noon.  non 
•  entmét,  n  nei  qae  le  tout  «ppert  pnr  le 
^  iMoQ^do  dit  hoiwier.n,  aie  oopImw. 
<  ihM.i4De  dQ  dltBrt}péfefc.ptolr3^  flli« 

"tl^L'^'r^  etont  pnr  «utie  enoooru 

La  léponM  dM  Intimés  oit .   lo  Qoeta 
***■'"""""  f'  '"Tr  rirt  itmrtf  nt  jrrrp 

née;  ta  réfieeit  priM contre  :«  Lea en. 
ré  «t  BMiguUliKa  do  l'aotn  et  tabriane 
da  in  pnioiaM  de  Notre  Onme  de  Mont, 
réni  ;■  tuidia  qae  ta  déortt  n  été  prononcé 
oonti»  -Ljê  onré  et  nuiRuUlten  do  i'cea- 
!'  \'".?.*  "»•»»««»•  <»•  »•  puntaM  do  Mont. 
•«  rénl,"  et  non  de  ta  puoi<M  de  Notfe. 
DMne  de  Mb^trénl.  Il  peut  être  lUtJoeUco 
de  oeoi  de  loite.  J>nl  demandé,  lon>  de  ta 
ptaidotiie,  ri  et  dMu  le  déoiet  et  dnae  ta 


r^}«.l«i  inliiUe  n'étoiMt  pne,  on  outm 
dotaw  aoaée  oorpomtlon, dMU  (equel 
r«tlo  1*1^  fwtante  m  tnnvo,  détisnée 
— «—  «t  MÉtlUm  «mm.  ta"  Téntabte 


ttont  nneoM  tr«w  ■am<«nte  do  Itwoom- 
plliyment  pw  l'InMtot,  dei  conditions 
jwéntaMesfsqnisesde  lot  araot  d'esiM 

ni  da  rotas  des  InUmta  d'ept'<ner  on  do 
permettre  d'enterrer. 

Qosnt  à  l'absence  d«  leioar  sot  le  Bref 
péremploire,  il  n'y  a  pas  de  doato  qn'il 
nV  en  a  pas  devant  ta   Oour  :   il  n'y  a 

Irîlï'ïïî  "»»*••  «*■  Brel  a/eo  an  lotoor 
de  I  huissier  constatant  ta  bigniilcatlOB  et 
on  cortiflcat  de  non  eiécat'on.  On  n  dit 
do  ta  part  de  l'Iojtitat  qu'il  ne  peut  pas  y 
avoir  do  rstoor  on  rapport  à  un  Brefpé. 
remploiM,  d'après  ta  pratique  en  An«le. 
terto.  Je  no  snniato  cepoPdant  aller  aosKi 
lo(ii  qae  ceta.  Aa  contraire,  d<kprès  les  au. 
torités  citées,  fi  crois  qn'il  peot  j  avofr  an 
retoor,  il  y  a  pln^  en  Jnsiioo  et  d'après  le 

?"  "!??■■  "  ■••  «>"'"  f  ••*  on  retoor 
dans  certains  cas  ;  par  «xemple  lors  qa'an 
retoor  réfnlierd'eiévation  de  i'i^JoMtioo 
peot  étn  tait  Je  comprends  que  l'opl. 
nion  de 'Tappiog,  dans  son  traià  sar  le 
mandamoa,  qqi  n'MIqao  d'ailleon  snr  ce 
point  qae  ta  ré..aitat  desdécisions  nndne^ 
ne  va  pas  pla«  ioin  qne  d«  dire  qa'ii  ne 
peut  pas  être  Mt  de  retoor  incertain  et 
évnsif;  nnntoor  de  tentative  d'eséontlon 
aenlemont  ;  mais  oeta  no  vent  pa><  dire  qae 
îr.  '"?">*•.■'•«»«»••■»  PM  pn  taire  rapport, 
a  tel  était  ta  cas,  qa'ita  avalent  fait  lin- 
hamation  Porsonno  ne  mettra  en  doaté 
que  d  un  tel  retoor  avait  pu  être  tait,  il 
am|ritétésofflsant;  si^et  tooioaro  a  o^n- 
t^ç^m.qoant  à  sa  véracité^  d  après  ta 
prooédors  connooen  Id,  Far  comiéânent 
c'est  nno  enwar  da  dire  qn'en  général  on 

In.  |KUl  taira  '~' 


f^/  If  «■■S  P"  !«•  «nota  "Défendeurs" 
on  Cota.  j^uMmn,  et  "Intimés"  qoi  sa 
taiMi««n*.t.ans  ta  décret  st  dans  ta  £<«'•■ 
MOk  snmlaant  tas  pnptars  Je  vota  que  tel 
est  le  cas  et  Je  crota  que  c'est  une  réiîonss 
saffisanteàoettooltiection.  ^^ 

IM  antres  raisons  apportées  à  l'sncontrs 
de  cette  rifle  sont  plus  importantes. 

Les  intimta  disent  qu'il  n'y  nrieo  de. 
vaut  ta  Ooor  qnl  poisse  »srvlr  de  bA«e  à  un 
Jugement  déclarant  mtto  régie  absolue, 
gue  la  Brtt  péremptoiie  original  n'est  pas 
id  ;  qu'il  n'k  pas  été  rapporté  en  Cour  tel 
que  requis  par  ta  loi  ;  qu'il  n'kppnialt 
même  pas,  d'après  ta  oopta  mut  laquelle 
Inoissier  tait  son  retour  on  certificat  de 
non  esécution,  qne  le  Bref  cootonait  an. 
oun  Jour  de  rapport  {  que  l'hutasier  était 
simplement  chargé  de  ta  signiaoation  du 
Bref  et  qa'ayunt  tait  cette  rignitlcation,s«s 
fonctioas  oesiialent  ;  et  enfin  on  allègue  que 
même  en  supposant  que  ta  Oour  pourrait 
prendre  connaissance  de  oe  certificat  de 
M»  ezéoutioa  tait  par  I  huissier,  |l  ls  oon- 


toire,  et  11  n'j  n  pas  d'kntoritéo  qui  dise 
cota.  L'avocat  de  l'InsMtot  a  prtten  in  ane 
oeta  nvnit  d^  été  décidé  ainsi,  tel  n'est  uns 
ta  ans  oepemtaut.  Oe  qnl  était  en  question 
en  ootto  causa  était  de  «avoir  ce  à  quel  les 

a  été  déddé,  et  ta  qoettion  qnl  leste  main, 
tenant  eut  de  savoir  si  tas  Intiméit  ont 
acomnpii  ce  qu'lta  étalent  tonus  de  taire  ; 
et  c'est  certainement  un  mode  estrêmo* 
ment  nvantagenc.  poor  s'amurer  s'ili  ont 
accompli  00  non  net»  roiijls,  de  les  obll. 
ger  de  fldre  rapport  sur  le  Bref  qui  leur  est 
signifié.  Ospendant  Je  vois  que  rien  de 
tel  ne  bar  «jt  ordonné  par  te  Bref  en  cette 
cause  etqntmounjoorde  rapport  n'y  est 
mentloané.  * 

Les  Iniimés  n'anralentJis  pas  dfi  do. 
mander  la  permisston  da  taim  un  retonr. 
ou  l'Appetant,  pnr  reprise  diustance  n'nn' 
rait.Ji  pas  dft  demander  à  ta  Ooor  de  flsor 
on  Jonr  de  retour,  et  de  forcer  les  Intimsa 
à  fldra  on  rapport?  Oesont  tadss  qoes. 
tiens  qui  ne  se  présentent  pas  loi;  mata 
quelque  soit  la  pAtIqjo  *,n  Angleteno  sur 
ce  point,  Je  b^U  pas  à  m'en  préoconper,  car 
il  ne  peut  y  avoir  le  moindre  doute  sur  oe 
point,  en  présence  do  ta  disposition  fov. 
mell^  de  notre  droit,  contenue  dans  l'arti. 
Ole  1036  du  Oode  de  Piocédoro,  dana  Isa 
ttrmsa  solvanta  :  <•  1»  perKmao  à  qui  sot 
"  adnssé  ce  bref  péremptoiie  on  celai  qnl 
"  représente  ta  oorpomtlon  à  taquelta  le 
"  bref  est  edtewè,  est  tsnoe  de  rapporter 
<•  le  bret;  a-.  Jonr  indtqnè, avec  on  certifl. 
"  ont  sor  ce  Bref  ds  l'exécution  an'il  n 
'•  WNBuo." 


D^torès  celte  autorité  si  positive  et  si 
tarmelto.  Il  semMo  donc  uu'ii  y  a  en  Id 
une  omisstoa,  et  nn^  omission  à  iaqiieUe 
ni  l'uM  ni  l'auire  des  parties  n'a  suppléé, 
ni  nlndiquant  pas  de  Jour  de  rapport.  Ko 
I  absence  de  tout  reto'ir  («r  ta  partto  é  qui 
ta  bref  cet  admise,  celte  cour  peut  elle  ra. 
oevoir  le  certiflost  d'un  buiMler  à  qui  oe 
bruf  n  était  auoanemeot  adroaé,  et  à  qui  il 
?-?i^  *".■'.*.  J"*"»"'  '•  ««gnWar  aux 
f-^**'..".'  ***«'•«»•  fl"»  son  aflIrmHtIon, 
après  qu'il  a  accompli  l'wte  t«|ulsdj  ini. 
(tavdr  ta  lignlfl  «tion  du  bief)  de  o«  qui 
s'est  passé  ennuito,  aprèi  U  cessation  de 
«es  fonction«,duit  être  pri«e  comme  preuve 
ooocluantipoorjostifior  la  condamnation 
d  aucuns  dex  soje's  de  Ma  M^itéà  nno 
amunde  du  f  2,000,  pour  n'avoir  pa*  tait  un 
scte  qi'on  ne  Issajsmais  requis  de  dèulater 
si  oui  ou  non.  il*  l^t  ou  ne  l'ont  pas  tait  T 
Un  ace  qui  peut  être,  s'ils  pruvaijnt  par 
leur  retour  au  bref  dire  qu'ils  Tout  Wt  ou 
quils  n'ontJamstaéUmIs  régallèr..ment 
en  demeure  de  le  taire,  ne  pourtail  pas  par 
ooosiquent  motiver    une  condaunatioa 
contre  eux.  Je  croi«  que  les  principes  fon- 
damentaux de  ta  Justice  serai  nt  violte  si 
ta  oour  bêsait  on  Jugement  sur  1  assomptioo 
do  f  lit  de  non  acoomplisssmeut  de  l'acte 
requis,  sur  le  certificat  d'un  simple  spicm- 
tour  (.«r  1  holsstor  n'étdt  rien   de  pltt^  to 
a  septembre)  alHrniaat  qne  leilnlimto  ont 
mfuaé  d'obéir  an  br«^£ 

L'u^igation  d'avoir  le  retour  de  tapante 
mémo,  A  qui  le  bref  eotadressé,  est  un»  des 
néveaait  s  primoidtalee  do  l'adminlstriMon 
de  ta  J  istice  en  pan<iile  maltare.  Je  ne  dta 
pas  qne  ta  oour  rsuovmit  n'importe  qad 
rapnntt  t— it  fcit^  Mni»,  itoTMif  «■  !.,;„„- 


matojedtoqne  nolMloi,na  mdns, 
quelqno  soit  ta  pmlique  en  Anglet  rre 
exige  qu'il  y  ait  un  rapport  lait  par  ta 
partie,  et  Je  dis  de  plus  que  d'après  l'arti. 
oie  ItfS'l  du  Oude  de  Praotdure  :  »  te  br.f 
«  p'remffèoin  est  sigulfié  de  la  même  mn- 
;•  uière  que  ta  braf  «errenr  on  d'appel."  et 
J'aimomta  4  savoir  si  on  n'a  Jaoïaismiteu. 
du  parler  d'un  retour  qui  n'est  pas  tait  sar 
le  Bref  original,  en  semblables  mstièrea.  Je 
sato  tort  bien,  que  ta  ipiatiqae,  en  oe  pays, 
quant  à  ce  qui  regarde  les  bnls  di  — V 
damus  est  encore  inoertaine. 

Je  snta  sAr  aosii.  que  dans  notre  dioit,la 
pnwédorepar  requête  libellée,  et  par  plai. 
«tarer  en  réponse,  est,  en  raison  et  en  Jus. 
Uce  l'équivalent  dn  retour  au  Bref  et  de  ta 
contestation  du  moor.en  Angieterra  81 
cechangemoatdefsrmnlMsacitnsé  quel. 
4ue  confusion  rendsnt  nécessaire  dans 
notre  Code,  l'intioduotion  de  l'article  1026 
("1  toutefois  ta  dbpoaiUon  da  cet  a.ti^le 
diOèrs  du  droit  anglata)  Je  n'en  suis  pas 
(«sponsable.  Jenodis  mêmepnsqn'Uen 
sdtatmd.  Jeorois  aucontralN  que  toi 
n'est  pas  le  cas. 

Je  croto  que  les  anteon  sont  d'avis, 
et  Je  vota  spédaiemeat  qud  Tspping  dit  A 
page  408,  «qii'U  doit  y  avoir  un  retour. 
"  sons  ta  forme  d'un  oertifioat,  constatant 
"qoetabrefaéUexéonté^et  oe  prooédi 


•    •       •!•/  ••• 

•  ••      ••     •*•*  «t»    •      • 
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Jesotadono  dopinfon  qne  ta  règtaen 
cette  cause  dott  être  causés,  paroe  qu'U  n'y 
a  pas  de  rstonr  snr  le  bref  original  émis  en 
oetto  cause,  et  qne  par  «^Wiawit  U  est 
imposslbto  de  Juger  si  ta  teef  n  été  oxéouté 
00  non  suv  l'affirmation  «x^rted'oneticroe 


■h 


M'pi  MrMftr  qui  ■'•  pM  di  om 
oBotol   ponr  MftMMan  rapport 

J^!:     "•'••P»*»  »oat.oMqi»itlcai. 
q'  olqn'importMtM,  put»  qu'alla  prtMO. 

■••UlMtoaM    dM  droiU    dM    pwtiM.    00^ 

!!iÏ7'*!îSÎ"iJ* ««^^  quMUoodi  hit, 
q»>ll«wltpréMBU«  du.  OBrappoHré- 
gni  .  oa  «•■plemant  indiqnte  pwceqnl 
B  wt  pM  QM  preava  c<MipM««,H  JasappoM 

virtaellHMiit  d«  Mvoir  t'Il  jr  •  m  ri«|le. 
Mot  AfM  d«  M  oosAirm  rN  bnC 
L%ai«i«i  MrtiSarwteinMohoMLdoat 

h!!!!!"  h?"  '"•'**  "«•'•>  "  •«*3t  dÀ! 

doli»  qall  )r  •  en  OB  mAm  on  bob.  Mais- 
!!!!î".^J!°î"  "•»*«»«»»  faiWBne  praove 

iï  *!l*  <•".?»•  «««>•  moB  OpiBiOB  M  wt. 
tlûc»t  se  Mt  pH  ane  telle  pnore)  lappo. 
■OM,  poor  QB  moBMBt,  qoe  lee  «dia  qST 
•oat  BMBtloBBéH,  iemiaat  ooaetatAe  par  na 
retoor  on  rapport  rtgnllei  Mt  par  IsMitte 

ta  qoeatloB  In  ortaate  de  ravoir  ai  cw 
talta  poomioBt  avcrfr  l'effet  14ml  «ae 
l'A  ppelant  pittend  leur  doBner  T 

ttouasTOBava  qae  le  dieiet  «t  le  Bnf 
ptnaptoire  rtqotntieBt  ohaonne  daa  par- 
liM  de  Mre  oenaiafa  ohaaea  • 
PremttroiMat,  qm  i'Iastitat  deT.Jt  Mn 
ta  dOBMBde  diahuuatloB  et  offrir  leafrala 
aoooBtuaia. 

Y  a.tJI  uae  praava  qoe  cela  a  été  Mt  t 
LepataiaeBtdeMairaia  était  mb8  aacoa 
docte  îOBe  ooBdItloB  préalable  àl'aocoa. 
pllr»neotdece  qni  poavatt  éiienonli 

■a  piaave  qolla  ootjtaab  été  «ÀTL* 

■teBa  même  de  o«-t  avla,  doat  J'ai  déjà  parié 
plul|aot,piét.Bdfo  qM  lea'latliSiiîw! 
▼aleat  «tra  ti>BBa  de  prépanr  oae  tom 


??îll  "'•?.'*  ''^•.'•"  •»"'■»  «*  offi««aT 


M  SO  aoOt,  OB  a  doaaé  avto  aae  eaa  lliaîa 

aéraient  o«irt«aadraetléraBéra<«.  L'hula. 

.     -**♦.■*■••  PM qn'ila  OBt éU oAirU 

!^.  ^!ÎJ  î^"  ••^'•'"  *•«»■•*«»»  •• 

ïaiOBr  de  lllalaaier  ooaatttwit  qoe  lea 
raatae  de  Onlbonl  ont  été  liaoaportéa  an 
ctatotléte  t  Quel  <  anotére  on  capacité  offi. 
délie  •  aa  hnlaaiar  de  la  Ooor  H'ipérleora 
poor  rantoTl«er  4  cartMer  da  lldeatiUdaa 
nataaaMNr.eladeqB|queoeaoitr  Qoella 
preuve  fortuit  aloni  oe  retoar  de  l'hniailer 
■  iî?î^**"P'•*•w»eotdo  rordreooBteaa 
aa  l»rn  /|  dit  qn  II .  titravé  lea  port«  dn 
?— y*"  fcwiéra,atqB'ellee  ont  éU  teanea 
fcrraéoa,  aalciéaa  BoUfloatloa  aa  ganHea. 
Iw  q  II  CM  poftaa  oat-ellea  été  teanea 

!•■»  iBitigatloa.  penvent4te  «b  être  Tarn 
reaponiablaa  t  Dae  aooatatioa  aoaal  grave 
et  pr«|qaBaaai  iBorojrable.  que  de  prétea. 
dreqij'aBeaBtoriUaoolértaatiqao  aTaerHlt 
rendce  ooapaMa  d'Indtatloa  à  troubler  la 
l>aiz  onUlque,  et,  à  défier  ht  loi  da  pay-. 
peut  elle  «tia  alB«i  adraiae comme  pr.aHe 

a^t  é  é  doBoé  à  peraoBb  •  la  traaaqaaa. 
tkMuier.  Mm  vean  déclarer  que  leaDortea 
de  oj.  dnirtiér.  étatent  létraéea  et  qa'^lea 

^  t^,  ÎTÎiT  '  »*^««»  ««pandaat  dire 
par  qoi  T  81  Boua  aviooa  le  retoar  dee  Ib. 
«»••  àqol  oa  Bref  était  adiaaaée,  bou  w 
vwrioaa  poot^tre  qa'ila  oat  obéi  ma  Braf 
«B  aatant  qa'ila  poavaleat  le  faire  :  oniia 
av^eat  Mt  préparar  ane  ftiaae,  et,  eè  an' 
tant  qoe  la  0«r  peat  ea  rartirnaelioe 
oboae.  peut-étra  alteadaioBtJia  aar  le  boni 
y,"??*  '»**  V^r  T  raottvoir  lee  nwlMda 


^J^^**\'**^  «IgaBtBjd 
paa  MaleaMiit  qoe  lea  latiraéaeBteneBt 
oo  ÇM«>Bt  eatemr.  raaia  Mea  qulla  «Sr. 

rnuim  pr^wtr,  oae  ibaac     Le  oertittcat 


duThuMer. aa adiaettaal  qu'il aelt  oooi 
fcrma  »  la  vérité.  aeooBatata  paa  qoe  lea 
I^Xa  akat  rafM  de  laiaaar  moZaVane 

nota»  d'être  prouvé  dairemeat,  at  cette 
praave  ae  réaaite  nertalaeneat  paa  dn  iUt 
que  lea  portée  étaioat  ferraéea  éliulea  que 
Booa  aachloaa  par  qui  ellea  l*oat  éta. 

Bn  ooaa«qnenoa,  Mea  qoe  Je  ae  aoia  paa 
appelé  4  BM  proBOBoer  aor  co  pdai  d 
bleaqne,  coraraeje  laidéj*  rtit,  |e  moia 
q^  tnt  lea  mo^aa  de  forme  iavoanéa 
odt«  Régie  ae  peut  paa  étn  déclarée  abao- 
iae,jeaala  auaii  d'oplntoa,  daaa  laadr- 

float  de  lliaiadar  comme  atricu^at  vrai.   . 
à  iMlBa  que  ce  wrtifloat  a'allét  plna  loia 
et  oe  ooottatAI  qœ  lea  portaa  ont  éU  fér^ 
nitae  et  tena^  «Mmiea  par  lea  latiméa,  il 
B  7  a  pa<  liea  de  coocinra  qu'il  v  «  ea  aa> 
oaa  reftu  de  permettra  l'Iahumation  oo  do 
permettre  da  creoaer  nae  Ibaae  ;  et  ail  0*7 
a  paa  en  tel  nfna,  il  n'y  a  pM  en  déaobéia. 
■aaoe  au  ordraa  da  décret  oa  da  Bief  pé. 
wmptoîr-,  et   par    ooaaéqueat    l^meâde 
Baputtéencourroa.    Ba  coBaéqaeaoe  la 
Bégle  eat  oaaaée  et  aaBalléo->mai8  i'or. 
Joûae  qa«  cbaqae  partte  paie  aaa  proprea 
ftala,inareequ'll  était  aa  ^vdr  SeTha- 
oaao  d  «•lie  de  fdre  oldoaaer  le  rapport  da 
Bref  et  d'éviter  aiad  la  ooBfadwot  lea 
dimcaltéaeaiéanltaBt  ^^ 

Il  a  été  aaad  aouievé  ose  qnaattoa 
qnant  aa  paiement  de  l'amende  ;  mZ 
îy.?*.'.'"'/*!»-  <»'«B«Bde  dimpoaée,  U 
art  taatUa  d<MJa««  aor  ce  pelai 

P""^— I  P— *aa  iT  Hptoauaa, 


Avooalittoi 

L.A.Jwn% 
AvasaladalaVabtlqM. 
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